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De Ia difficulte de designer correctement un organisme vivant. 

Le cas du tetranyque tisserand, 

Tetranychus urticae Koch, 1836 

(Acari: Tetranychidae) 

par Georges VAN IMPE 

Centre d'Acarologie de L'LR.S.I.A., Unite d'Ecologie et de Biog6ographie, Universite Catholique de 
Louvain, Place Croix du Sud 5, B-1348 L-Ouvain-la-Neuve. 

Resume 

Le /enne "araignl!e rouge" dl!signe de manil!re impropre Tetranychus urticae 
KOCH. Le s/a/u/ speGifique de cet Acarien phytophage est l'aboutissement d'une tongue 
controverse qui est risuml!e par [ 'auteur, Par ailieurs, le cas dicrit illus/re bien le 
fair que la Systimatique, discipline Jondamentale par excellence, peut e1re impliquie 
de maniC!re delerminante clans cerrains secteurs trf!s appJiquis de la vie couranre, 
comme la protection des p/antes cultivies ou meme la legislation commerciale. 

Les agriculteurs, horticulteurs et jardiniers se plaignent reguliCrernent de ren­
contrer des problCrnes dus a l"'araignCe rouge". Dans la grande majoritC des cas, 
ii s'avCre a !'examen que l'organisme incriminC est Tetranychus urticae KOCH. Or, 
ii ne s'agit pas d'une AraignCe, mais d'un Acarien. De plus, les diff6rents stades 
de cet acarien ne sont pas rouges; de couleur jaune paille aprCs chaque mue, ils 
virent progressivement au vert foncC a mesure que les ClCments nutritifs s'accu­
mulent dans les coeca digestifs de ce phytophage. Comment a-t-on pu en arriver 
a appeler cet arthropode de maniCre aussi peu judicieuse ? 

La confusion avec certaines araignCes est aisCe a expliquer, dans la mesure oU 
Tetranychus urticae file de la soie au moyen de laquelle ii tisse une toile protectri­
ce. Lorsqu'on observe une colonie de cet acarien sur une de ses nombreuses 
plantes-hOtes (plus de 200 selon BOVEY, 1972), on remarque d'emblCe cette toile 
irrCguliCre, recouvrant les feuilles ou bien tendue des feuilles aux pCtioles de la 
plante; quant aux acariens, ils sont minuscules (Jes plus grands individus mesu· 
rant 0,6 mm) et peuvent de ce fait echapper a ('observation rapide. On comprend 
done aisCment que le praticien "de terrain", qui voit surtout la toile, puisse con· 
fondre l'acarien avec l'une ou l'autre araignCe. 

En ce qui concerne la confusion de couleur, l'hypothCse la plus vraisemblable 
repose sur le fait que trCs souvent (notamment en vergers), Terran.ychus urticae 
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partage son habitat avec un autre t6tranyque de merne taille, Panonychus uimi 
(KOCH). Ce dernier est effectivement rouge rnais, en revanche, ne file pratique­
ment pas de soie. Des !ors, on remarque surtout la toile de Terranychus urticae 
(qui n'est pas rouge). et la couleur de Panonychus ulmi (qui ne tisse pas). 

En rfalitC, ii n'y a pas que !'appellation courante de Tetranychus urticae qui 
soit matiere a problf:me, et le cas de cet acarien m6rite d'etre d6crit car ii illus­
tre bien la difficult6 que peut susciter la d6signation correcte d'un Ctre vivant. 

D'apres BOUDREAUX & DOSSE (1963), c'est KOCH (1836) qui, le premier, 
d6crivit l'espCce en terrnes clairs et pr6cis. Ayant pr61eve l'acarien sur l'ortie 
( Urtica dioica), cet auteur l 'appella urticae et classa cette nouvelle espCce dans le 
genre Tetranychus que DUFOUR (1832) venait de crCer. Au cours des ann6es qui 
suivirent, diffefents auteurs publiefent de nombreuses descriptions de tCtranyques, 
fondees sur des critCres discutables tels que la taille de l'acarien, sa couleur, la 
nature de sa plante-hOte ou sa localisation geDgraphique. Cette maniCre de proce­
der conduisit a une situation fort confuse resultant de la foible validite tax.onomi­
que d'un grand nombre de "nouvelles esI)eces". Six revisions de la famille des 
Tetranychidae furent successivement effectuees (PRITCHARD & BAKER, 1955; BAG­
DASARIAN, 1957; RECK, 1959; WAJNSTEIN, 1960; TUTTLE & BAKER, 1968; 
MEYER, 1974). L'introduction de niveaux de classification suppl6mentaires tels que 
la "tribu", le "sous-genre", le "complexe d'espCces" et l"'espCce polytypique" 
traduit bien l'ampleur et la complexit6 de la tache a laquelle s'etaient atte!Cs Jes 
syst6maticiens. Ceci est illustre par le tableau 1, qui prCsente la plupart des espe­
ces aujourd'hui placees en synonymie avec Telranychus urticae KOCH, 1836. Cette 
liste de 50 synonymes n'est ni exhaustive ni dCfinitive, dans la mesure oU de 
nouveaux CICments pourraient Ctre redecouverts dans la volumineuse documentation 
existante (de nombreux travaux Ctant rCdigCs en russe). 

On pourrait objecter que c'est LINNE (1758) qui dCcrivit en premier lieu le 
tetranyque que !'on appelle aujourd'hui Te1ranychus urticae. Peut-etre, mais com­
ment savoir ? En effet, la description de Acarus telarius par cet illustre auteur 
etait incomplCte et peu dCtaillee, et on admit (mais beaucoup plus tard) que cette 
description s'applique en fait a trois especes diffCrentes: l'acarien du tilleul, l'aca­
rien tisserand des regions tempCrCes, et l'acarien rouge des rCgions subtropicales 
(que !'on rencontre aujourd'hui, en serre, dans Jes rCgions tem))CrCes). Au cours 
d'une pefiode couvrant pres de deux siecles, ces trois acariens furent dCcrits et 
redCcrits de maniere distincte, places (Cventuellement) en synonymic avec telarius, 
ranges (le cas t'.:chCant) dans de nouveaux genres, ... ce qui eut pour effet de 
constituer une littCrature tres CtoffCe et particuliCrement ardue a consulter. Le cas 
de l'acarien du tilleul fut rCgIC en premier lieu (PRITCHARD & BAKER, 1955); on 
convient depuis qu'il s'agit de "Eotetranychus ti!iarum (HERMANN, 1804)". Ensuite, 
ce fut le tour de l'acarien tisserand des regions tempCfCes (BOUDREAUX & DossE, 
1963), identifi6 a "Tetranychus urticae KOCH, 1836" (l'araignCe rouge qui fait 
l'objet de cet article). Enfin, il fut dCcidC (SMITH & BAKER, 1968) de dCsigner 
racarien rouge des regions chaudes (prCsent chez nous dans les serres) par 
"Tetranychus cinnabarinus (BOISDUVAL, 1867)". Cette situation enfin t'.:claircie per­
mit d'abandonner dCfinitivement "Tetranychus telarius (L.)", terme qui fut si sou­
vent redCfini qu'il n'Ctait plus possible de savoir a quelle espCce il se rapportait 
vraiment (VAN EYNDHOVEN & BOUDREAUX, 1969). Dans ce contexte, on peut 
regretter que certains auteurs (PATEL et al., 1982; SHAH & VALAND, 1983; SORIA 
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& KUHN, 1987, ... ) d6signent toujours l'acarien tisserand (rnais lequel ?) par 
"Tetranychus te/arius". ce qui n'est evidemment pas de nature a simplifier la com­
prChension. 

La multiplicite des noms vernaculaires de Tetranychus urticae d6coule sans doute 
de ta confusion qui vient d'etre ctecrite. Tetranychus urricae est connu, nous 
l'avons dit. sous le nom d' "araignee rouge". mais on l'appelle aussi "araignee 
jaune (commune)", "acarien jaune (commun)", "acarien tisserand (commun)", 
"tetranyque tisserand" OU "tetranyque a deux points"; On ['a meme appel6 "la 
grise" (VRYDAGH & COOREMAN, 1953). vraisemblablement par reference a l'effet 
qu'il produit sur Jes feuilles de certaines plantes-hOtes. A cette complexitC se 
surimposent !es confusions inhfrentes a la traduction des langues. Par exemple, 
"acarien" se traduit par "mite" en anglais ("mite" en fran~ais correspondant a 
"moth"); il n'en fallait pas plus pour qualifier Tetranychus ur1icae de "mite des 
vergers" (CHANT, 1963), n6ologisme issu de la traduction littefale de "orchard 
mite" qu'il vaut mieux s'empresser d'oublier. 

D'aucuns se demanderont s'il est bien utile d'approfondir a ce point un proble­
me de terminologie. La reponse est affirmative, assurCment. Ceci apparait de 
maniere Cvidente dans le domaine scientifique, car ii est essentiel de pouvoir 
identifier l'objet de son etude afin d'etre en mesure de confronter ses rCsultats a 
celles de recherches similaires. Mais la designation correcte d'un etre vivant peut 
aussi presenter des implications plus "pragmatiques". Ainsi, par exemple, la tres 
officielle "Liste des Produits Phytopharmaceutiques Agrees et leur Emploi". CditCe 
par le MINISTERE DE L'AGRICULTURE (1990), cite plusieurs produits autorisCs dans 
la Jutte contre l"'araignCe rouge", voire contre "Jes" araignCes rouges. L'utilisa­
tion de ces produits toxiques etant dllment .reglementee, ii convient 6videmment de 
pouvoir dCfinir Jes termes de cette utilisation et, entre autres, de pouvoir identifier 
le ravageur cible. II apparait que dans ce document, le terme "araignCe rouge" 
se rapporte tantOt a Panonychus u!mi, p. ex. lorsque l'on vise a tuer Jes "oeufs 
d'hiver" (forme diapausante typique de cet acarien), tantOt a Te1ranychus urticae 
quand on se refere a des cultures sp6cifiquement affectCes par celui-ci (comme la 
culture de la tomate sous verre). D'autre part, le recours au pluriel "araignees 
rouges" amplifie la confusion; peut-etre serait-il judicieux de remplacer ce terme 
plus gCni:ral par "tetranyques" ou, mieux encore, par "tCtranychinCs". Entin, si 
les tCtranyques figurent parmi Jes organismes soumis a la lutte chimique, c'est 
parce qu'ils soot de vefitables ravageurs des cultures, et ceci suscite l'intefet de 
l'industrie agrochimique. Sachant que la mise au point d'un pesticide collte envi­
ron 1,6 milliard FB (AHRENS, 1985), on peut aisement comprendre que l'indus­
triel dCsire protCger son invention, notamment par le biais d'un brevet commer­
cial. Dans ce domaine Cgalement, ii est indispensable que les termes utilises 
soient clairs, c'est-8-dire, en l'occurence, que Jes organismes vises soient di:signes 
de maniCre non ambigue. 

On le voit, le cas de Te1ranychus urticae illustre bien la ni:cessite de designer 
correctement les organismes, et ii convient des !ors de rendre hommage aux sys­
tCmaticiens. dont le travail patient, mCticuleux et souvent discret prCsente des 
implications parfois inattendues dans Jes secteurs d'activitCs qui ont trait, de pres 
ou de loin, au monde du vivant. 
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Tableau L Principaux synonymes reconnus de Tetranychus 
PRJTCHARD & BAKER (1955), TUTTLE & BAKER (1968), 
(1972), JEPPSON et al. (1975), et VAN IMPE (1985). 

1. Acarus telarius L., 1758. 
2. Acarus sambuci Schrank, 1781. 
3. Acarus textor Fourcroy, 1785. 
4. Tetranychus russeolus Koch, 1838. 
5. Tetranychus viburni Koch. 1838. 
6. Tetranychus tervidus Koch, 1841. 
7. Tetranychus sambuci Koch, 1842. 
8. Acarus cucumeris Boisduval, 1867. 
9 Acarus rosarum Boisduval. 1867. 
10. Acarus haematodes Boisduval, 1867. 
l l. Acarus vitis Boisduval, 1867. 
12. Distigmatus pilosus Donnadieu, 1875. 
13. Tetranychus major Donnadieu, 1875. 
14. Tetranychus piger Donnadieu. 1875. 
15. Tetranychus minor Donnadieu, 1875. 
16. Tetranychus longitarsus Donnadieu, I875. 
17. Tetranychus plumistoma Donnadieu, 1875. 
18. Tetranychus rosarum Murray, 1877. 
19. Tetranychus telarius haematodes Murray, 1877. 
20. Acarus forrugineus Murray, I8i7. 
21. Tetranychus vitis Murray, 1877. 
22. Tetranychus fici Murray, 1877. 
23. Tetranychus eriostemi Murrny, 1877. 
24. Tetranychus inaequalis Targioni, 1878. 
25. Tetranychus bimaculatus Harvey, 1893. 
26. Tetranychus althaeae von Hanstein, 1901. 
27. Epitetranychus althaeae Zacher, 1916. 
28. Epitetranychus hamatus Zacher, 1916. 
29. Epitetranychus aequans Zacher, 1916. 
30. Epitetranychus alceae Oudemans, 1928. 
31. Tetranychus textor Oudemans, 1929. 
32. Tetranychus reinwardtiae Oudemans, 1930. 
33. Epitetranychus reinwardtiae Oudemans, 1931. 
34. Epitetranychus caldarii Oudemans, I931. 
35. Epitetranychus sambuci Oudemans, 1931. 
36. Tetranychus fragariae Oudemans, 1931. 
37. Tetranychus fransenni Oudemans, 1931. 
38. Tetranychus aspidistrae Oudemans, 1931. 
39. Tetranychus choisyae Oudemans, 1931. 
40. Tetranychus stellariae Oudemans, 1931. 
41. Tetranychus violae Oudemans, 1931. 
42. Tetranychus manihotis Oudemans, 1931. 
43. Eotetranychus inexspectatus Andre, 1933. 
44. Tetranychus dahliae Oudemans, 1937. 
45. Schizotetranychus viburni Oudemans, 1937. 
46. Eotetranychus scabrisetus Ugarov & Nikolskii, 1937. 
47. Tetranychus caldarii Geijskes, 1939. 
48. Emetranychus cucurbitacearum Sayed, L946. 
49. Tetranychus multisetis Mc Gregor, 1950. 
50. Tetranychus urticae dianthica Dosse. 1952. 
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Trichiusa immigrata Lohse, 1984, 

une espece "americaine" nouvelle pour la faune beige 

(Coleoptera, Staphylinidae, Aleocharinae) 

par Hubert BRUGE1 et Guy HAGHEBAERT2 

Universite Hbre de Bruxelles, Lab. de Biologie animale et cellulaire, CF 160, Av. F.D. Roosevelt 
50, B-1050 Bruxelles. 

2 Koninklijk Belgisch Instituut voor Natuurwetenschappen, Dept. Entomologie, Vautierstraa\ 29, B-1040 
Brussel. 

Summary 

Trichiusa is an endemic North American genus, whose new species immigrata, 
actually discovered in Berlin (1975) and described from there (LOHSE /984), still 
remains unknown from the American territory itself Presumably spreading over all 
Europe, it has recently been found, several times, in Belgium. This note gives some 
explanations about rhe systematic status and the characteristics of the species, with 2 
original drawings of the animal in toto and its spermatheca. 

Distribution beige 

Treignes (U.T.M. MOMT FR 25), 7.X.1987, 1? en tamisant du vieux fu­
mier, Rixensart (U.T.M. MOMQ FS 01), 28.III.1989, 1 cf et 2 ?? dans du 
compost de dechets de cuisine, Evere (U.T.M. MOMP ES 93), 25.IV.1990, 1 cf 
et 2 99 dans du compost de feuilles mortes et d'herbe tondue dans un pare pu­
blic, (leg. & coll. H. BRUGE) - Baudour (U.T.M. MOMO ER 59), 20.XII. 19-
89, 299 dans du compost de jardin (leg N. HUART). 

Distribution genfrale et discussion 

Trichiusa est un genre endCmique nord-ameficain dCfini par CASEY en 1893. 
Celui-ci qui en avait dCCrit 18 espe<:es - dont 15 de la COte Est - estimait lui­
mCme qu'il pourrait bien y en avoir le double. MalgrC quoi, une seule espece 
supp!Cmentaire avait 6tC trouvCe jusqu'ici, en 1920, en Floride. 

Trichiusa immigrata est une des especes nouvelles prevues par CASEY, Mais le 
plus curieux est qu'elle a CtC trouvCe, pour la premiere fois, a Berlin en 1975, 
dans du compost de jardin. On l'a revue depuis, en de nombreux lieux d'Allema­
gne. tant a l'Ouest qu·a l'Est, dans des d6tritus vCg6taux ou aprCs capture a 
l' "autocatcher". 
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